
26/03/2018 Ouest-France - Le journal

https://journal.ouest-france.fr/edition/70641/20180326?smartlink=1&utm_source=neolane_of_newsletter-EDDVC&utm_medium=email&utm_campaign=of_EDDV

Emmanuel Morin, le Morbihan lui va si bien

33  Boucles Guégonnaises (Élite Nationale). Le Nantais de Sojasun s’est imposé sur la classique morbihannaise, lui qui
a déjà remporté la Route Bretonne et Manche Atlantique cette année.

« C’est un truc de fou ! » Il lui a fallu de longues minutes, après avoir réglé au sprint ses compagnons d’échappée, dont Fabien
Schmidt (2 ) et Maxime Cam (3 ), pour réaliser l’ampleur de sa performance. Il a même mis plusieurs dizaines de secondes à faire
péter le bouchon de sa bouteille de champagne, sur le podium, sous les yeux d’un public hilare…

Qu’importe. Emmanuel Morin, en s’adjugeant les Boucles Guégonnaises hier, a signé un formidable triplé sur les classiques
morbihannaises, lui qui a déjà décroché la Route Bretonne et Manche Atlantique cette année. Excusez du peu. « Sur les quatre

classiques bretonnes que j’ai disputées, j’en remporte trois, racontait le jeune homme à la tête bien faite et aux jambes de feu. Et

encore, je n’ai pas fini loin sur la Flèche de Locminé la semaine dernière (4 ). J’aurais pu faire le quadruplé  ! » Incrédule, il
poursuivait  : « Jamais je n’aurais imaginé cela avant de commencer la saison. J’avais bien Manche Atlantique dans le viseur,

mais de là à gagner le reste… »

« Devenir pro, c’est un objectif »

Alors qu’il ne roule sur route que depuis trois ans et demi (il vient du BMX), le Nantais de Sojasun Espoir, qui vient de fêter ses
23 ans, a construit sa victoire comme un vieux briscard, avec une bonne dose d’intelligence tactique.

Présent dans le groupe de tête (19 coureurs) jusqu’à l’entrée sur le circuit, il s’est relevé pour garder des forces, avant de prendre
la roue de Matthieu Jeannès et de recoller à la tête à deux tours de l’arrivée. « Je savais que Matthieu était en forme, expliquait
Morin. Il a fini 2  sur le Bousquet, samedi, et n’avait pas fait d’effort de la course, ici. » Pari gagnant pour Morin, puncheur à la
belle pointe de vitesse  : «  Il y avait des costauds dans le groupe de tête, comme Schmidt, Cam ou Guernalec, mais j’étais

conscient que j’étais l’un des plus rapides au sprint. »

Bien aidé par ses équipiers Farantakis et Davy dans les derniers hectomètres, Morin a coiffé ses huit compagnons, devant une
foule ravie, venue en nombre malgré la grisaille, preuve que les courses amateurs de ce niveau font plus que jamais recette en
Bretagne.

Gêné par sa blessure à la main, contractée après une chute à Merland, Schmidt ne pouvait que s’incliner  : « Je suis à la fois

satisfait et déçu. Mais sachant que je ne peux pas sprinter à cause de ma main, je savais qu’il allait être difficile de gagner. »
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Emmanuel Morin s’est montré le plus rapide au sprint et a réglé ses huit

compagnons d’échappée.

Pascal Granger
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Cam, troisième sur le Bousquet samedi, embrayait  : « C’est une petite déception. Les places de troisième, je commence à les

collectionner. » L’ancien pro guette toujours sa première victoire cette saison…

Ce n’est pas le cas de Morin, dont le téléphone va peut-être commencer à chauffer, s’il continue comme ça. « Pour l’instant, il

n’a pas sonné, souriait-il. Il faut vraiment être régulier sur le long terme pour espérer passer professionnel. Mais je me prends

au jeu et c’est clair que cela devient un objectif. »

Arnaud HUCHET.


